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Bien établi sur la rue Eddy tel un monu-
ment, le Comptoir St-Vincent de Paul de 
Hull Inc. est un magasin familial qui n’a pas 
perdu de son lustre depuis sa création en 
1965. Il est une œuvre collective à laquelle 
toute la communauté gatinoise peut par-
ticiper, contribuer et en bénéfi cier. 

Indépendant de toute aide fi nancière, le 
commerce qui emploie aujourd’hui 38 per-
sonnes d’une dizaine de nationalités dif-
férentes offre divers articles usagés à des 
prix concurrentiels, soit environ 30% de la 
valeur du neuf. 

Des vêtements aux chaussures en pas-
sant par les meubles, appareils électro-
ménagers et livres, le Comptoir revend ce 
que la population a bien voulu lui donner 
par pure générosité. Les citoyens peuvent 
déposer les items dont ils veulent se dé-
partir dans de grosses boîtes rouges ou se 
présenter en personne au commerce pour 
les donner. Des camionneurs peuvent 
également récupérer de gros appareils 
électroménagers si vous le désirez. 

Pour le président du CSVDP, l’homme 
d’affaires Eugène Tassé, l’implication 
dans cette cause a entièrement sa raison 
d’être. «C’est la base de la société d’aider 
son prochain, celui qui en a le plus besoin. 
Ça m’a toujours profondément touché de 
savoir que certaines familles ont de la dif-
fi culté à combler les besoins essentiels 
des leurs. Le Comptoir de la St-Vincent de 
Paul, c’est la dernière chose que je laisser-
ais tomber», affi rme-t-il.  

Le dynamique homme de 85 ans, impliqué 
depuis le début des années 50 dans la St-
Vincent de Paul, précise que la pauvreté ne 
s’est pas améliorée depuis un demi-siècle. 
«Elle est toujours là. La différence, c’est 
que son visage a changé», ajoute-t-il, lui 
qui peut compter sur le travail impeccable 
d’une équipe menée par la gérante Ljiljana 
Zubac et son adjointe Marie Nimsasha.

Des milliers de personnes à la recherche 
d’aubaines magasinent chaque semaine au 

Comptoir. Certes, il y a des revenus, mais 
n’oubliez pas que ceux-ci servent à payer 
le salaire des employés, les dépenses de 
fonctionnement, l’électricité, le chauffage, 
les assurances, etc. Lorsque des profi ts 
sont engendrés, un plus vaste nombre 
de personnes démunies ou vivant sous le 
seuil de la pauvreté en bénéfi cient. 

L’organisme ne se contente pas d’être 
supporté par la communauté, il redonne 
aussi au suivant maintes fois par année. 
Le Comptoir a par exemple fait un don de 
5000$ au Déjeuner du maire l’an dernier, 
en plus d’avoir contribué pour 104 000$ à 
la Maison d’accueil Mutchmore et 10 000$ 
à la Soupe populaire de Hull. 

Il serait également inconcevable de passer 
sous silence la place qu’occupe le bénévol-
at dans ce commerce unique en son genre. 
Des élèves du programme international 
de l’école secondaire de l’Île s’y rendent 
parfois pour donner un coup de pouce, 
sans compter les 19 adolescents référés 
par divers organismes qui ont cumulé 928 
heures de travaux communautaires dans 
les allées du magasin.

De plus, pour ajouter à la beauté de la 
cause, une Fondation du Comptoir St-
Vincent de Paul de Hull vient récemment 
d’être mise sur pied. Un montant initial 
de 1,5 M$ sera investi et 80% des revenus 
d’intérêts seront versés directement aux 
œuvres de la SSVP de Gatineau. Une ini-
tiative dont serait certainement fi er le cré-
ateur de l’organisme, Frédéric Ozanam, 
s’il était encore de ce monde! 

Et à voir la fourmilière au sous-sol de 
l’édifi ce pour le triage des articles reçus, 
on a toutes les raisons du monde de cro-
ire que la générosité de la population est 
l’élément-clé de la réussite.

Au Comptoir, pas besoin de cogner, on 
vous accueille à bras ouverts! Fidèles cli-
ents ou donateurs, c’est un rendez-
vous au 102, rue Eddy. 

Derrière le Comptoir 
se cache un succès 
incontesté depuis 

46 ans!


